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Ed. Parejas. — Observations geologiques en Corse. 3. Les

couches rouges de Caporalino.

Entre Francardo et Soveria, la ligne ferree traverse, puis
longe le massif des calcaires de Caporalino. L'äge de ces depots
est actuellement considere comme jurassique superieur1'2. Au
N du village de Caporalino, la Sommana et la route nationale
n° 193 traversent la klippe calcaire. En cet endroit, le contact
entre les calcaires et leur substratum est accessible facilement.
Sur la rive droite, au-dessus de la route, on observe la
superposition suivante de bas en haut:

a) Cristallin de base, envisage sur la feuille Corte de la carte

geologique au 80.000me comme granite mylonitique. Macro-

cospiquement, c'est une röche verdätre compacte ou schisteuse.

b) Schistes rouges ecrases sur un plan de glissement.
c) Calcaires massifs de Caporalino.
Sur la rive gauche, les relations entre ces trois termes sont plus

compliquees. Traversons la riviere et gagnons la petite carriere
dominee par le portail N du tunnel de la voie ferree. On peut
voir lä, en allant du N au S:

1. Calcaires bleutes massifs empätant des blocs anguleux de

schistes rouges et verts. La carriere a ete ouverte dans ce niveau.
En coupe mince, la roche se montre fortement alteree par les

pressions subies. Elle est fissuree en tous sens. II subsiste

quelques ilots moins älteres du depot original qui est un calcaire
ä grain tres fin. Le reste a ete transforme en calcite fmement

grenue, englobant des individus de grandes dimensions du

meme mineral. Jurassique superieur.
2. Sur ces calcaires repose mecaniquement une ecaille

redressee vers le NW de cristallin vert mylonitique du substratum.

Des blocs de calcaire y sont empätes.

1 P. Termier et E. Maury, Nouvelles observations geologiques dans
la Corse Orientale. C. R. Ac. des Sc. Paris, t. 186 (1928).

2 R. Staub, Der Deckenbau Korsikas und sein Zusammenhang
mit Alpen und Apennin. Yierteljschr. d. Naturf. Ges. Zurich, LXXIII,
(1928).
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3. Melange tectonique de schistes verts et de calcaire.
4. Calcaires greseux rouge-sombre tachetes de vert avec

interstratifications de pellicules argileuses; 1 m 50.

5. Calcaire blanc a grosses oolithes englobant des debris de

schistes verts. Les oolithes ont ete transformees en amas de

calcite fine oil l'on devine encore la structure concentrique. Du

quartz secondaire s'est forme dans quelques oolithes. Le ciment
est largement recristallise en plages allongees. Celles qui sont
voisines des oolithes sont implantees normalement sur la
surface de ces dernieres ou elles se herissent comme des che-

velures. Organismes indeterminables et une section de piquant
d'oursin.

6. Mylonite brechiforme constitute par un calcaire empätant
des blocs arraches aux couches rouges et au substratum cris-

tallin. Un de ces blocs mesure 1 m 50 de long.
7. Calcaires plus compacts et plus clairs oü les inclusions

tectoniques se rarefient de plus en plus. Jurassique superieur.
Les calcaires 1 representent une premiere ecaille inferieure,

les termes 2 ä 7 en forment une ou, peut-etre, deux autres.
On le voit, la structure de la base des calcaires de Caporalino

est differente de part et d'autre de la Sommana; ä droite,
superposition (calcaires, couches rouges, cristallin); ä gauche,

regime d'ecailles. Le changement s'opere dans l'espace d'une
centaine de metres.

R. Staub a dejä signale les couches rouges n° 4 dont il est

question ici. Bien que dans ces depots on n'ait pas encore
decouvert de microfaune caracteristique, il les compare aux
« couches rouges » du Cretace superieur des Prealpes suisses.

Les coupes minces que le Laboratoire de Geologie a fait
preparer de mes echantillons montrent un calcaire greseux ou la
calcite a ete partiellement recristallisee en gros grains. Le

ciment, peu abondant, est reduit a un lisere argilo-ferrugineux
autour des grains. Quartz clastique abondant (diam. max.
0 mm 12). Paillettes de muscovite frequentes. Zircon rare.
Aucun foraminifere n'est visible et la question de l'äge des

couches rouges de Caporalino ne peut que se poser. Cependant,
si leur facies rappeile celui du Cretace rouge prealpin, elles

sont de meme comparables ä l'Oxfordien-Argovien rouge des
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Prealpes medianes, notamment ä certains niveaux de l'Oxfor-
dien des Brasses (Hte-Savoie) etudie par A. ChaixL Cette
attribution pourrait s'appuyer sur l'absence dans les couches

rouges de Caporalino des Foraminiferes communs au Cretace

superieur. Une etude detaillee de cette interessante formation
et la decouverte de fossiles caracteristiques seront neanmoins
necessaires pour trancher la question.

Ce qui precede montre en resume que:

1° Les couches rouges de Caporalino viennent ä la base des

Calcaires neojurassiques.

2° Ces derniers sont compliques par des ecailles ä leur contact
avec le substratum cristallin, ce qui semble avoir ete facilite par
la presence des couches rouges.

3° Les couches rouges de Caporalino ont un facies rappelant
celui de l'Oxfordien-Argovien rouge des Prealpes medianes;
on peut les rapprocher, jusqu'ä nouvel avis, de cette formation

d'autant plus qu'elles semblent depourvues de la micro-
faune habituelle du Cretace superieur.

Laboratoire de Geologie de 1'Universite de Geneve.

A. Liengme. — Effet des injections intra-cardiaques de charbon
adsorbant chez le Cobaye et le Rat blanc.

L'etude du Systeme reticuloendothelial d'Aschoff est basee

en grande partie sur la faculte que presentent les cellules de ce

Systeme d'accumuler dans leur protoplasma des substances ä

convergence anodique, telles que l'encre de Chine, le carmin
lithine, le bleu trypan, etc., etc.

Au cours de travaux que nous poursuivons sur le sang et le

Systeme reticulo-endothehal, nous avons pense qu'il serait
d'un grand interet d'utiliser les proprietes d'un charbon tres
adsorbant tel que le charbon Merck.

1 A. Chaix, Geologie des Brasses (Hte-Savoie). Eclogae Geol.
Helv., t. XII, pp. 501-610 (1913).
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